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Pons

Le 14 juin 1962,àmidi,nous étions à bord du bateau « le
Ville d'Oran
C’était l‘exil.
Ainsi commence la deuxièmepartiedu récit de Bernard
Pons.
Comme desmilliers d'autrespersonnes,il lui faut quitter
sa terre. cette Algérie« écraséepar l’azur » où Notre
Damed‘Afriqueveillesur lessiens.
Voyagesans retour.
Il a tu… insu:onze ans quandil débarqueà Marseille,
enfantperduau milieud'une foule féhrilc: chacuncherche
un proche,un ami quiva l‘accttcillir.
La famille a tout perdu.tout laissé.Tout est à reconstruire.
L‘enfant a laisséen Algérieses rêves: cuntinuer ses cours

deplat….faire une carrière musicale.
ll retrouvera pourtant quelquesannéesplustard un autre

piunu: les fuurneaux de son restaurant .. Aux Trois
Hnrlugcs», où,pendantplusdevingtans, il régalera.avec
autant d’amour et de chaleur.anonymes et gens du spec—
tacle.tlunt certains devuendrnntdesamis intimes.

Né le s<°pluml:rvl9îl [: (:‘uynluillv.m: .‘llgériv.Human! l‘:ms.
après.wwr [lut vwrr le rélûln‘u reshnnwz! « :\ux Tm:5
llnrlnges— (: !’.ir15.u mhmu‘ depms1990 une mmrt’lh* l'ill‘l'lÙft'
au sein «Ir la prus!iglru5c‘mais…: L'Oréal.
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